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A travers le monde
• Argentine/Présiden-
tielle. Scioli ou Macri
pour succéder à la dy-
nastie Kirchner  Trente‐deux millionsd'Argentins ont com‐mencé à voter hier pourélire leur prochain prési‐dent, le candidat de cen‐tre‐gauche Daniel Scioliou le conservateur Mauri‐cio Macri, mettant une "inà 12 ans de gouvernancede Nestor et CristinaKirchner.
• Etats-Unis-Irak-
Libye/Con!lit. Trump :
“le monde meilleur avec
Saddam Hussein et Ka-
dha!i"Le monde se porteraitnettement mieux si les an‐ciens dictateurs irakienSaddam Hussein et libyenMouammar Kadha"iétaient toujours au pou‐voir, a estimé DonaldTrump, en tête des son‐dages de la primaire répu‐blicaine pour 2016 auxEtats‐Unis, dans une in‐terview diffusée hier.
• Guatemala/Présiden-
tielle. Dans un contexte
d'exaspérationLe Guatemala a com‐mencé à voter hier pour lesecond tour de l'électionprésidentielle, dans un cli‐mat d'exaspération inéditface à la corruption quipourrait porter au pou‐voir un candidat inexpéri‐menté, l'acteur comiqueJimmy Morales.
• Pologne/Législatives.
Les conservateurs ca-
tholiques grands favoris

Les Polonais étaient auxurnes hier pour renouve‐ler leur Parlement, dansun scrutin que les conser‐vateurs catholiques d'op‐position devraientremporter, battant les li‐béraux centristes au pou‐voir depuis huit ans.
• Syrie/Diplomatie.
Assad face à la pression
de la RussieLe président syrien Ba‐char al‐Assad a af"irméhier que son pays devait
"éradiquer le terrorisme"pour trouver une solutionpolitique à la guerre civile,sous la pression de la Rus‐sie qui poursuit sa vasteoffensive diplomatique.
• Ukraine/Locales. Un
scrutin test Les Ukrainiens votaienthier dans des élections lo‐cales cruciales pour jugerle bilan du président pro‐occidental Petro Poro‐chenko, assombries parl'annulation surprise duscrutin à Marioupol, der‐nière grande ville souscontrôle de Kiev dans l'Estséparatiste prorusse.
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Pas moins de 54 candidats
sont en lice pour succéder
au président sortant Michel
Martelly. Au même moment
se tiennent les législatives et
les municipales.LES électeurs haïtiens vo‐taient hier dans le calmepour choisir leur nouveauprésident et renouveler laquasi‐totalité du paysagepolitique, dans l'espoir desortir de l'instabilité poli‐tique le pays qui ne s'est ja‐mais vraiment remis duséisme ravageur de 2010.A Port‐au‐Prince, les bu‐reaux de vote ont ouvertvers 6H00 locales (11H00au Gabon) avec un léger re‐tard en raison de la gestionchaotique des mandatairesdes partis politiques.La participation est en nettehausse comparée à celledes dernières élections etc'est dans le calme que lescitoyens patientent devantl'entrée de leur centre devote.Les 5,8 millions d'électeursavaient jusqu'à 16H00(21H00 au Gabon) pourvoter pour le premier tourde l'élection présidentielle,le second tour des législa‐tives et le tour unique des

municipales.Les résultats de ces élec‐tions ne devraient pas êtreconnus avant début novem‐bre.
"Aujourd'hui je suis venu
voter parce que la situation
de mon pays, je considère
cela comme une tragédie,
depuis des décennies", ex‐plique Joseph, après avoirglissé son bulletin dansl'urne.Dans le lycée de Pétionville,l'un des plus gros centresde vote du pays, l'ambianceest très animée. Les per‐sonnes mandatées par lespartis politiques pour sur‐veiller les opérations devote se disputent leur ordrede passage, ne pouvant tousse trouver au même mo‐ment dans les bureaux devote exigus.

Patrick Chérilus est venuvoter, avec un intérêt parti‐culier pour le scrutin muni‐cipal.
"J'aimerais que Pétionville
soit propre et belle, comme
quand je suis né. Mais au-
jourd'hui c'est rempli d'or-
dures", explique l'hommed'une quarantaine d'an‐nées. "Le pays a besoin de
plus d'écoles, de plus d'em-
plois et des structures de
santé pour les enfants".
"VERS UNE VICTOIRE”•Peu après 10h00 (15H00au Gabon), la frénésie agagné le centre de vote avecl'arrivée de Jude Célestin,l'un des favoris pour lescrutin présidentiel.
"Nous allons directement
vers une victoire au premier
tour", a estimé le candidatdu parti Lapeh auprès de

l'AFP, appelant ses parti‐sans à continuer de voterdans le calme.Quelques minutes plustard, l'actuel chef de l'EtatMichel Martelly est à sontour venu exercer son de‐voir civique dans ce centrede vote qui concentre plusde 70 bureaux.L'Organisation des Etatsaméricains a déployé unemission d'observation de125 membres répartis surle territoire, dont le chef,Celso Amorim, s'est déclarésatisfait du déroulementdes élections.
"Il y a eu quelques retards
mais progressivement tous
les bureaux vont être ou-
verts", a‐t‐il af"irmée dans lamatinée après avoir visitéun centre de vote. "On a
rapporté quelques incidents
plus sérieux dans le nord
mais on est en train de trou-
ver une façon pour que les
gens puissent au moins voter
pour l'élection présiden-
tielle", a assuré M. Amorim.Les forces de l'ordre dans lacapitale sont davantageprésentes et visibles quelors du précédent scrutin :le 9 août dernier, le premiertour des législatives avaitété émaillé d'incidents vio‐lents, causant la mort dedeux personnes.Quelque 10 000 sont dé‐ployés à travers le pays,avec le soutien de plus de 5

000 policiers et militairesde la Mission des Nationsunies (Minustah).Depuis le séisme ravageurde janvier 2010, qui a faitplus de 200 000 morts etjeté à la rue un million etdemi d'habitants, le pays leplus pauvre des Amériquesa entamé un long processusde reconstruction, ralentipar le contexte politiquecon"lictuel.La crise profonde entrel'exécutif et l'opposition de‐puis l'arrivée à la prési‐dence de Michel Martelly enmai 2011 a empêché latenue des élections localeset législatives.Les élus municipaux, fautede scrutins, ont été pro‐gressivement remplacéspar des agents exécutifs in‐térimaires, nommés direc‐tement par la présidence.Le parlement haïtien a luicessé de fonctionner le 13janvier dernier.Il y a of"iciellement 54 can‐didats en lice pour succéderau président haïtien MichelMartelly. Certains, se sontralliés à des prétendantsplus populaires, mais nel'ayant pas fait dans les dé‐lais impartis, tous ont leurportrait, leur nom, le sym‐bole et le numéro de leurparti sur le bulletin de vote: un casse‐tête pour la moi‐tié des électeurs qui sontanalphabètes. 

Journée cruciale pour la stabilisation politique du pays
Haïti/Elections générales

AFP
Port-au-Prince

Difficile d'opérer son choix entre une pléiade de
candicats (plus de 60 rien que pour la présidentielle). 

De ces choix dépend pourtant la stabilité du pays.
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LA vague des attaques aucouteau contre des Israé‐liens a continué hier enCisjordanie occupée oùune adolescente palesti‐nienne a été tuée par despoliciers israéliens, au len‐demain de l'annonce demesures d'apaisementcentrées sur l'esplanadedes Mosquées, épicentrede la "lambée des vio‐lences.Les troubles persistants enCisjordanie occupée illus‐trent les incertitudes surl'effet de détente qu'au‐raient sur le terrain les an‐nonces samedi dusecrétaire d'Etat américainJohn Kerry.Près du tombeau des Pa‐triarches à Hébron, lieusaint révéré par les musul‐mans et les juifs, desgardes‐frontières ont ou‐vert le feu sur une Palesti‐nienne qui s'est approchéed'eux avec un couteau enhurlant quand ils lui ontdemandé de s'identi"ier, arapporté la police israé‐lienne.L'adolescente de 17 ans asuccombé à ses blessures.Des témoignages palesti‐niens contestent cepen‐dant la version israélienne.

En Cisjordanie occupéeégalement, deux Israéliensont été sérieusement bles‐sés dans deux attaques dis‐tinctes à l'arme blanchedont les auteurs ont pris lafuite, ont rapporté l'arméeet la police israéliennes, etun Palestinien de 20 ans aété grièvement blessé àl'arme à feu par un colonalors qu'il participait à larécolte des olives, a indi‐qué la police palestinienne.L'agresseur a pris la fuite.Depuis le 1er octobre, lesaffrontements entre jeunesPalestiniens et soldats is‐raéliens, les agressionsmutuelles entre Palesti‐niens et colons et une séried'attaques anti‐israé‐liennes à l'arme blancheont fait 54 morts Palesti‐niens et arabe israélien,pour moitié des auteurs

d'attentat, et huit morts is‐raéliens.
ROLE SPECIAL• Cet en‐chaînement a réveillé lespectre d'une nouvelle in‐tifada. La communauté in‐ternationale s'estmobilisée et a concentréses efforts sur l'esplanadedes Mosquées à Jérusalem‐Est, partie palestinienne dela ville annexée et occupéepar Israël.La question du contrôle etde l'accès à l'esplanade desMosquées, troisième lieusaint de l'islam égalementrévéré par les juifs commel'emplacement de leur an‐cien temple, est un facteurprimordial de tensions.Le secrétaire d'Etat améri‐cain a annoncé samedi àAmman qu'Israël et la Jor‐danie, gardienne des lieuxsaints à Jérusalem,

s'étaient mis d'accord pourcoopérer a"in de calmer lasituation.Le Premier ministre israé‐lien Benjamin Netanyahu aaccepté l'idée jordanienned'installer sur le site unevidéosurveillance 24H/24,a dit M. Kerry.Aucune autre mesureconcrète n'a été divulguéemais M. Kerry a rapportédifférents engagements is‐raéliens : "respecter pleine-
ment le rôle spécial" jouépar la Jordanie dans la ges‐tion de l'esplanade, main‐tenir les règles qui larégissent ("statu quo"), in‐terdire aux non‐musul‐mans d'y prier, ne pas ladiviser et oeuvrer à unecoordination accrue avec lafondation islamique quil'administre.Symbole national et reli‐

gieux intangible pour lesPalestiniens, l'esplanadeest sous la garde de la Jor‐danie pour des raisons his‐toriques mais ses accèssont contrôlés par les Is‐raéliens.Palestiniens et Jordanienss'alarment d'une présenceaccrue de juifs et de reven‐dications de plus en plusaudibles sur le site. Ils ac‐cusent Israël de vouloirchanger le "statu quo" pourà terme diviser l'esplanadeentre juifs et musulmans.Le "statu quo" interdit auxjuifs d'y prier.M. Netanyahu s'est tou‐jours défendu d'un tel pro‐jet, accusant la directionpalestinienne et certainsgroupes de souf"ler sur lesbraises pour provoquerdes heurts sur et autourd'un site potentiellementexplosif.L'installation de caméras
"pourrait vraiment changer
la donne et décourager qui-
conque de troubler le ca-
ractère sacré du lieu", a ditM. Kerry.Ce dispositif "est dans l'in-
térêt d'Israël", a estimé M.Netanyahu, "pour réfuter
l'allégation selon laquelle
Israël viole le statu quo" et
"pour montrer d'où vien-
nent vraiment les provoca-
tions et pour les prévenir".Reste à savoir dans quellemesure les dispositions etengagements évoqués im‐

Les violences persistent en Cisjordanie
Proche-Orient/Malgré un accord diplomatique

AFP
Jérusalem/Israël

Des policiens israéliens transportant le corps d'une jeune Palestienne. La violence
ne recule pas au Proche-Orient
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